
61 millions

Travail des enfants dans 
l’agriculture en Afrique :

2,1 millions

Travail des enfants dans 
la production du cacao au 
Ghana et en Côte d’Ivoire :

Travail des enfants dans 
les zones productrices de cacao

Source : Données établies à partir d’informations provenant de l’International Cocoa Initiative.

Le « travail des enfants » désigne le travail effectué par des mineurs 
n’ayant pas atteint l’âge minimum pour exercer une activité à finalité 
économique (15 ans), ainsi que le travail dangereux ou nuisible effectué 
par des enfants de moins de 18 ans, tel que défini par le droit et les traités 
internationaux. Le travail des enfants est un problème mondial, mais il 
touche plus particulièrement les pays d’Afrique de l’Ouest où sont produits 
environ 70 % des fèves de cacao du monde.

Aujourd’hui, on estime que plus d’un enfant sur cinq au Ghana est contraint de travailler. La production 

de cacao est l’un des secteurs qui a le plus recours au travail des enfants, or le Japon est l’un des 

principaux importateurs de cacao ghanéen. Pour lutter contre le travail des enfants et d’autres problèmes 

de développement, la J ICA a lancé une nouvelle plateforme de co-création et de collaboration.

Produire du cacao sans 
le travail des enfants

Travailler avec les entreprises pour protéger les droits humains
Création d’une plateforme de collaboration !

 La JICA renforce sa collaboration avec les universités, 
l’industrie, les pouvoirs publics et les organisations de la 
société civile pour résoudre les problèmes mondiaux. La 
Plateforme pour un cacao durable dans les pays en 
développement, lancée en janvier 2020, en est un 
exemple.
 « Nous avons besoin d’un forum où les différentes 
parties prenantes peuvent travailler ensemble pour 
résoudre les problèmes liés au secteur du cacao, tels que 
le travail des enfants, la déforestation et la pauvreté rurale », 
explique NAKAMURA Toshiyuki du département de la 
gouvernance et de la consolidation de la paix, au sein de 
la J ICA. « À cette fin, un large éventail d’acteurs du 
secteur du cacao, fabricants de chocolat, sociétés de 
conseil et ONG, ont rejoint la plateforme. »

La pauvreté en toile de fond du travail des 
enfants
 Un atelier a été organisé en décembre 2019 pour 

préparer la mise en place de la plateforme. L’atelier a 
permis de réunir plus de 60 participants appartenant à des 
groupes industriels, des entreprises de confiserie, des 
sociétés commerciales et des ONG.
 Lors du discours d’ouverture de l’atelier, M. Frank 
Okyere, ambassadeur de la République du Ghana au 
Japon, a expliqué la situation de l’industrie du cacao dans 
son pays. Bien que le marché du cacao représente une 
valeur transactionnelle annuelle de 210 milliards de yens 
(environ 2,1 milliards USD) et contribue largement au 
budget national, les petits producteurs de cacao, qui sont 
près de 800 000, ne gagnent que 50 yens (environ 0,5 
USD) par jour.
 La pauvreté est une cause directe du travail des 
enfants. La production de cacao est une activité à forte 
intensité de main-d’œuvre, et les enfants représentent une 
source de travail importante pour les agriculteurs, souvent 
trop pauvres pour engager des adultes. Si les enfants 
grandissent sans avoir appris à lire et à écrire à l’école, il 
est difficile de briser le cycle de la pauvreté. Ce cercle 
vicieux remet donc en question la durabilité de l’industrie 
du cacao.

Mesures de lutte contre le travail des enfants
 La société et l’industrie japonaises ne sont pas restées 
passives face à cette situation.
 Le gouvernement du Japon prépare un plan d’action 

national, qui sera annoncé en 
2020, pour mettre en œuvre les 
Principes directeurs sur les droits 
de l’homme et les entreprises 
approuvés par le Conseil des 
droits de l’homme des Nations 
unies en 2011. De nombreuses 
entreprises japonaises s’efforcent 
également de prendre leurs 
responsabilités en matière de 
droits de l’homme conformément 
à ces principes.
 Plus de 130 personnes ont 
assisté à l’inauguration de la 
plateforme en février 2020, et les 
entreprises et les ONG japonaises 
ont commencé à partager leurs 
efforts pour résoudre les problèmes liés aux droits 
humains dans la chaîne d’approvisionnement du cacao.
 Certaines entreprises montrent aux producteurs de 
cacao comment augmenter leurs revenus grâce à de 
meilleures techniques de culture et de traitement. D’autres 
aident les communautés à protéger les forêts en 
promouvant l’agroforesterie en collaboration avec la 
J ICA. ACE, une ONG spécialisée dans les questions 
relatives au travail des enfants dans le monde entier, 
intervient au Ghana depuis 2009. Elle distribue des 
fournitures scolaires aux ménages pauvres et crée des 
systèmes de solidarité entre agriculteurs. Ses projets ont 
permis de protéger du travail plus de 500 enfants dans 10 
villages et d’améliorer l’environnement éducatif de près 
de 4 500 enfants. Depuis 2018, ACE travaille avec le 
gouvernement du Ghana sur la création de zones 
exemptes de travail des enfants.

P r o d u i r e  u n  c a c a o  d u r a b l e  g r â c e  à 
l’ensemble des acteurs japonais
 « Il y a dix ans, il était difficile de travailler avec les 
industries et les entreprises privées sur des questions 
comme celles du travail des enfants – la plateforme 
montre clairement que les choses évoluent », confie la 
directrice générale d’ACE, SHIROKI Tomoko. « Les 
projets précédents étaient de petite envergure et n’avaient 
qu’un impact limité. Grâce à cette collaboration, nous 
devrions avoir un impact bien plus fort », ajoute-t-elle.
 D’autres participants ont également fait remarquer 
que si les entreprises s’efforcent de payer un prix  
« équitable » aux agriculteurs, les consommateurs ne sont 
pas disposés à payer plus cher. En comprenant d’où 
viennent les produits que nous achetons et en faisant des 
choix éclairés, nous pouvons soutenir ces efforts. Le 
cacao durable doit être atteint non seulement par les 
entreprises et les ONG, mais aussi par la société dans son 
ensemble.

M. Frank Okyere
Ambassadeur de la République 
du Ghana au Japon
« Le Ghana est résolu à éliminer le 
travail des enfants. Nous sommes 
très reconnaissants de l’aide 
apportée par le Japon pour réaliser 
cette ambition. »

Les  par t ic ipants ,  i ssus 
notamment d’instituts de 
recherche et d’entreprises 
de confiserie, travai l lent 
ensemble pour identifier les 
problèmes et  les futurs 
objectifs selon leurs points 
de vue respectifs.

Morinaga & Co., Ltd. verse une 
partie du produit de ses ventes 
de chocolat pour soutenir les 
communautés productrices de 
cacao en collaboration avec les 
ONG Plan International et ACE.

Le 5 février 2020, peu avant la 
Saint-Valentin, un événement grand 
public a été organisé sur le thème 
du cacao durable.
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